
¡-BLANGES RELIGIEUX. SCIENTIF IQUES, POLITIQUES ET LITTERATRES.

til te:nuiaîé2, on le -i i e.l portes dle léglise, pour éviter toute con- 1

fion, et l'on pl au, religieuseenierit les reliques i dû saint dails ue chàsse

sous l'autel qui lui et consucr, oùt elles attendent cul paix !a résurrection
JIui de la Religion.

P'or.OCNE.

-La GCzeffe dle Bjue.qlrslu coi tient le fait suivant,' qui prouve . à cielles

pe'séuutiuons les entliqui<ies sont exposés dans les-Etats dî Czar: c Der-

Iiiéreitieit, les autorités d'tenle counen dle la Pologne russe cioyaictit avoir

réussi, à torce de romesss et dc imeiiaices, à aener un prétre catholiqîte à

pml>tirasser la religion grecque et à prêcher à e ouailles la mrine apostasiei
Imia: aui lica de se préter a cà que l'on .attedait le lui, cet eclâsiastique
itointa .courageusement ci chaire et cxhoria ses fidl:es réuiis dans l'égise à

perséverer dans leur foi. A peine eût il fini soue scrmoin qu'il fut jeté dans

une mauvaise charrette et. dirigé sur la Sibérie. üP iiii hasard presque pro-
viienitiel, il se troiva (ue le commiandant d'une petite ville qlute e avait

à traverser, l'avait aîutreotis beauicoip connu à Varso.vie. . Touché .de la po-.
sition île sunii ancien amili, le cmtiminidaitintit éloigna uiî iistiunt, sous tin prétexte

plausible, le cosaque chargé d'escorter le condamiiineé,- et celui-ci profita de ce

bon olliec pour s'évader, passer la frontière et.pónitrer ei Silâsie. Le ca-

binlet de 3erlin, ajoite la Gaze/te de Brcelau, ne veut pas permettre, à. cet

ccelésiat4iie de sâjournter daits les Etaits russies." Univers.

-L'agitition qui règne en Allemagie continuie- se manifester sous diverses
furmies. A Kan'gsberg,le 27 aoit,iuie aissemîblée dus~A tis'des Lumières devait
avoir lieu i jà l'oi se réunissait ai local ordinaire, lorsque a été commnuni-

qué Pornm qui interdit ces réunions. Les A mis se sont rendus dans titi jar-
dini oit 'oI a mis ci avatit le projet le se séparer de l'ancienene Eglise pro-
testatte et de se réiuir à P'glise catholique allemande. Cette proposition
n'dayant pas été sitisamment appuyec, il-a été résolu qu'une déclaration se-
rait adrîessée ai Ruoi ait sujet île Pinterdiction des réunions des Ami.ý des Lu.
miières. univers.

Corres-pon danîce particulière de ' Univers.
Athènes, S août IS15

La Grécequie sa constitution politiqtie tend äunir de plus en plus à lOcci-
dent,et que la nature oit le génie de son peuple raipproclie particu!irenintit
de la Francc.referie naliheureiîemcnt un principe :sistance et dle ré
pulsion qui, s'il n'est d.ttrutit ou corrigé. sera tôt aiu tard la cau e de sa ruine.
L'élétnent hétérogène n'est atire'que sa.religion rólormée par Photits et tue
l'orueil d'abord, puis oigforance, unt perpétuée dans son - sein. L'esprit.

iolitique de la nation est généralement louable, élèvé et droit ; Vamoutr de
la liberté, île la patrie et des arts, survit dans le _Peuple renaissant d'A thè-
nes et de Sparte. Mais l'es;>it-religiets.vicié par le schisamoi et par les liai-
lie.n qu'il foiitnte, est exclusif, intolérant, ombrageux et -garé par les pa-

siois contraires qui se le disîputent. D'un côté, le clerg, qui. a ravalé la
sainteté du ministère. à la basscase.'u iétier. entretient lignoraMIce ct les

préjugés dii peuple,et sait accommoiler a vanie avec des vices qui sont les
siens aussi, de peur quile -i proie ne lui échappc. D'unii autre côté. le parti
russe, ;ui veut tenir cette Eglise aîseivie à celle le Pétersbuirg, ie cesse dle
multiplier ses créatures parmi Ce némme clergmet d'exciter les frayeurs ou les
défianires du peuple cn agitant sous ses veux le faitôme duli catlholicismoie.

C'est ave. Cete. airme qu'il attaque aujourdlui le mîiiiistère Coleti. A
en croire ses organcs, M.. Coletti n'est quomi Latin déguisé, parce ue son
svstèiie est libérlil dans le sen, français. Oit l'accuse déjà d'avoir livré la
Grèce at Pape, et notez que ces acn-ateurslà. soit ceux qui veulent la li-
vrer-à Nicolas. Conmmne ils oeit bounne grâce en criant à l'inîtolérantîce et au
despotisme !

Le troisième auxiliaire du fanatisme grec, et il eni coûte à lua Français de
l'avouer, est notre presse rétrograde. Ses aboiements.à la soutaume, sa cIhas-
2e journalière aux scalidale'. et smoi appel aux passions d la Imultitude cont-
tre l'oultrai ammiontanmi ismîte, I'épiscopat et les corps religieîxtout cela, dites-le moi.
n'est-il p à ropre à échaumffier' des têtes assez hrouillonnes le leir nlature, et
à fortifier leur opposition au latiiiismc, quils apipellientla religioi cciden//e?
Aitisi, les eiiueiüis de la cauwc française en Orient n'ont pas de meilleurs

avocatou propaga(distcs de leur sytmme que nos prétendus patriotc, trahis-

saut ainsi ait dehors les intérêts de a 'aitrie.
Depuis qutelqpes muiiS surtout les enporteieits et les .déclanations de la

presse opposante prennent ii diapason lui les tîmettra bienitôt d'accord avec
plusieurs de tinos feuiiles. ' La discu.ssioi d troisième article de la lti.reli-

gicuise ci a été Poccaisini ou le prétexte. Il s'agissait de la présidence dult
Saint-Synode. Bicn entendu, la Rusaic voudait.'oir daims Sa mnaile cette tête
ei lai soumettant au chef de ion synode, qui li. est Irés saint. Le sourvr-
neuient grec nue se souciait pas, avec raison, le conférer tnle trop grande au-
torité à un botmme (lui pouvait être vendit à la politigcne d'unî auttre hîomîîuîme,
souVerain tout politique et utaurpatnît la juridiction ecc(siastiqe. les peup!es

queo son ambition convoitc. .\. Coletti volait saaivcr les droits de la C-'n.î-
titution, eut ic laissant point s'élever ci regard d'elle un pouvoir rival et hos-

t'lo. Alors la majorité île le Chambre îles Députés a déclaré, à une aiajo-
rité de 50 voix contre 40, que le prtsident du7 Sint-Szpnedecmr élt par
les arcIteques du<'O/O1 royaiumreimais /r pour trois annasct ecolc sa no-

mllinaion dluit-elle ctre confimée par' le Roi. J. uge des furcuIr des papir tes;
P'Eglisc grecque devient de ja sorte moins nuqahle ; elle reste plus èdepeul -

dante-du Gouvernemîieit. sort qu'élio merite comme Eglisec n emis

que, ntus autres, nous. préférons à son - absorption de I'Eglise orientale,
parce que ce peut être. pour elle ii temps d'arrêt salutaire.

Le parti anglais ou Ma vrocordato crie aussi au papisme. La. jalousie do
la France, à linfluence le laquelle il attribue ce succès ministériel, le ligue
avec les' papistes, , -I craint.déjà.que l'esprit catholiquei qu'il appelle aussi
occidentnl, nu 'insinue lans Il'glise grecque. Aussi a-t-il commencé la.

guerre, et la .pinerve,son principal organe, a.fréquumment des premiers-.J-
thnres qui luii envicrait certain .journal de .aris. Le 11 juillet, par exerri-
pIle,- il reproduisait, demi-mort de frayeur,: le prospectus d',a comité caltoli-
gue ouvert r Mhris cen faiveur des Eglis s d'Orient. "Aux armes ! citoyens !
dit-il : le jésuitisme que rejette la France, va fondre sur nous et nous avaler
avec nos lhbertés !'' , . - ., -

Le 16 dli m rc mois il agite une autre question imp.artinte-avec -un esprit
aiiSSI pen libéral et éclairé. -Les .catholiques.de -Gré-ce, que le Gouverner
ment traite trop en parias ct.que.'article 2 de la Charte,,contre le prosély-

'tisme, attaque et.lesse dans leurs droits les plus sacrés, se sont adressés à
Home pour savoir s'ils pouvaient ou non préter serment a la constitution
nouvelle. Rome, avec une sagesse que ses. ennemis mêmes ne peuvent
s'empclher dadmirer, a répondu aflirmativement, mais avec la restriction
suivante : Poiirvû que les droits de la foi catholique. ne soient .pas.leses,
Mgr. l'évéiue de Santorin a. fait^ connaître aux fidèles celte -décision et la
.Minerve de ton ner,de vociférr.et de s'emporter, en disant-que toute restric-
tion est imlîpo"sibIé, et que Mgr..de Santorin doit être d'abord condamné à
deux ans de prisun, comme attaquant la Charte. Ils sont bien partout les

mnes, ces gens iue veulent de la liberté, mais pour eux: exclusivement
le la religion, mais telle qu'ils, la conçoivent, si toutefois ils ne la suppri-
ment comme inutile ou dangereuse:!-Lès. catholiques sont soumis aux lois,
mais en tant qu'elles ne commandent rien de contraire à la loi de P'Eglise
c'est le spectacle quoITre l'histoire depuis Porigine du christianisme, et,
quand l'initolârance ou. l'injustice pousse lexigence plus loin, ils savent sou-
tenir le rôle de persücutés.. ...

NOUV ELLE Ss POLI TIQU ES

Le Richclieu.-Le joli peit bateau cri fer Richelieu . destiné pour la na-
vigation de la. Rivière Chambly et ce por, a été amené hier dans ce port
pour recevoir.leconp nient de sa machine ainsi que de se menuiserie. On
pense que le Ric/zc7t. serit prèt ver la fin de ce mois à - commercer ses
voyages iLI y a '. lts dauns sa Chambre île Daines et 20 dans celle des Mes-
sieurs, et quoique peu avancé, le Riclcieu semble devoir se présenter avec
toute Pâléganice po;-ible et. paraît être construit d'une manière à pouvoir re-
pontdre ait besoin de la jolie l ivilère dont il porte le nom. flurore.

4Défenses mililaires de Kingston.-Nous apprenons,. dit leKingsoi
C/ronic/e du ler octobre. que des ordres ont été enfin donnés pour la re-
lirise îles travaux militaires à ce poste, et qu'ifs vont âtre poussés -considé-
rablement tout tle isuite. C'est avec, satisfaction que nous entendons dire
qu'on va démasquer le front.de uotre magnifique Htel de Ville du côté du
lac. en démo:iig;ant leo mnagasins de MM. M. Pherson et Crane pour faire
place à une forte batterie- La hatture au-devant doit être protégée par ui
casse tour. qui sera d'une grande uIIlié sous ii point de vue naval comme
indiquant le liavre. Nous croyonsq <'on se propose aussi d'ériger une grosse
tour à la poinîte Sttî ct lu renforcer les ouvragas au fort Henry. Les tra-
vauîx dans cette saison avanIr.ée se borneront probablement à la préparation
des matériaux mais cette préparation même aura l'effet de ramener à-Kings-
ton une bonne partie des artisans et des journaliers qui ont été obligés de
s'ci nîer aillcurs-le printemps'dernier, et nous inous réjouissons de voir no-
Ire ancietne et bonne ville en voit de réparer cn partie ses pertes récen-
tes.. .. . . Canadien.

Lepassage .le plus cour entre Qubcc et Montrél.-Le 1oatrél lcrald
dit que, le Québec parti du quai Napoléon mercredi soir, quelques minutes a-
près cinq heures, arréta comme de coutume aux Trois-Rivières et au Port
Saint-François, et arriva à Montréal jeudi matin, à.3 heures 4.0 . minutes,
prés d'une..heure avant le .1ron/réal. - C'est le plus court passage qui ait ja-
nmis été fait en amont entre les deux villes. Idem.

Communicatfions cnt re tEurpc ci t' iaérique ut Sud.--Le Times annon-
ce que le gouvernenient,britannitque vient de conclureavec la compagnie deja
navigationI à vapeur de P'Océan-P2acifique, une convention pour le. transport
des malles sur la côte occidentale d'Amériqtte, entre Valpauraiso et Panama.
C'est là un fait iiipo.-tant; car les malles, cin traversant l'isthme Chagre.s,
pourront âtre apportées réguliurement par les paquebots dc la compagnie
royale des Indcs-Occidentales, au lieu Le faire un immeuise détour ci doi-
blant le cap Horn. Journal de Québec.

-Oit compte 1417 arrivages atu part de Québec jusqu'à ce jour, c'est
beaucoup ; iais nlous ne savons si .à létat avancé Le la saison, nous pou-
voa 1 prétendre aux 1500 (le nous ont promis, lhiver dernier, les jou.rînaux
de Londres et dc Liverpool. - Nous espérons pourtant. On peut dire avec
vérité que sans les deux horribles catastrophes qui sont venues nous Clve-
lopper d'un immense manteau de désolations et de misères, Québec, promet-
tait cette année d'étre prospére, il tiuiait pressenntir ue activité, tnle vie que
le malheur a brisée. Le courage ne ntis manque pas cependant, car si les
secoirs sont administrés avec bonne volonté, 1 rom1 ptitude et sagesse, nops
pouv-ois espérer encore dle voir un jour le soleil briller sur nos toits métali-


